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3. Le mot L’éla (sg. L’¢l) lui-méme est employé quelquefois pour désigner
les individus du nord: il est alors synonyme de anu-anu kina: «les gens
anu-ani v, ¢'est-d-dire ceux qui pour dire «je», « moin, disent anw au
lieu de ame.

4. 11 semble bien que le mot Léla ne désigne pas une famille ethnique com-
plete, Tes 1.7¢la savent trés bien qu'ils ne sont pas seuls a parler la langue
qu'eux-mémes emploient : ils appellent ces voisins de méme race et de
méme langue nebwa, leur pays Nebwo et lenr langue nebwélé.

2. Le rattachement tribal,

Depuis le lieutenant MARC en 1909 (Mare, Le pays Mossi) qui semble
avoir utilisé le premier le nom autochtone, un peu deéformé il est vrai, de
cette tribu, jusqua Tauxier (I, p. 150) qui lui donne a tort une origine
moré, tous sont unanimes 2 rattacher le ramean L‘él au tronc Guroga.

Tous ces auteurs sont également unanimes & reconnaitre que ce mot




